
Mercredi 20 octobre 2021 [dans la soirée]

La réalisation plénière de l’homme n’est-elle pas de suivre
le Christ ? Qui dit suivre dit prendre le chemin, entrer dans

l’imitation, pour accéder avec Lui au Royaume promis. C’est une
belle invitation que celle-ci, pourquoi l’homme hésite-t-il ?
C’est la paresse qui le gagne et l’attrait des plaisirs fugitifs. 

[Katia] Le désir de l’âme est de s’élever. L’élévation mène à la contempla-
tion et la contemplation à la béatitude. Le désir de l’homme est humain,
il cherche à contenter la chair ; tout désir du corps est fugitif et ses ap-
pétits ne peuvent mener à la contemplation. Pour que l’âme puisse s’éle-
ver il faut travailler les désirs du corps, corps à corps ; plus le corps est
maintenu, plus l’âme est libérée et elle peut se réjouir.  La matière est
poids, l’esprit  est envol.  L’un et l’autre sont contradictoires en même
temps  qu’ils  sont  complémentaires.  L’homme  doit  travailler  le  corps
pour élever l’esprit. L’apprentissage de la maîtrise du corps lui permet
d’accéder à la contemplation et de la contemplation à l’élévation. La vie
dans les monastères est l’idéal des vies. 
L’homme  doit  apprendre  à  sculpter  son  âme  en  le  Soleil  de  Dieu.
L’homme doit veiller à devenir éveil puis à être éveil.
Oui, le corps peut léviter lorsqu’il est parfaitement uni à l’esprit ! Vient
alors  l’ascension  car  le  corps  a  été  comme  transfiguré  par  l’esprit.
L’union  entre  le  corps  et  l’esprit  est  l’apothéose,  la  réalisation  de
l’homme nouveau. Le Christ n’a-t-Il pas montré le chemin ?

L’homme n’aime ni la rigueur ni le travail : Diable rit ! Sa jouissance est
d’empêcher l’homme d’accéder à sa  pleine  réalisation. Mais la réalisa-
tion plénière  de  l’homme n’est-elle  pas  de  suivre  le  Christ ?  Qui  dit
suivre, dit prendre le chemin, entrer dans l’imitation, pour accéder avec
Lui au Royaume promis. C’est une belle invitation que celle-ci, pourquoi
l’homme hésite-t-il ? C’est la paresse qui le gagne et l’attrait des plaisirs
fugitifs. Ce que vous appelez Diable est inconstance et paresse, n’y a-t-il
pas plus belle fourberie que celle-ci ?

Il faut arracher le mal à la racine, prendre le burin du sculpteur pour
travailler et son âme et son corps à la splendeur de Dieu. La paresse,
c’est elle qui mène au désespoir, la paresse est l’hôte de vos cœurs, c’est
elle qui englue vos esprits et paralyse vos âmes.
Adonnés à vos passions éphémères, vous oubliez et délaissez l’Essentiel,
LUI, l’unique Amour, l’Enfant Roi, le Christ ressuscité qui aux hommes a
montré le chemin, pour que chacun entre dans l’apothéose de la vic-
toire : victoire de l’esprit sur la matière, victoire de l’amour sur la haine,
victoire de la constance sur la paresse.

Ô, que les hôtes de vos cœurs soient les anges du Ciel et que de leurs
ailes ils bâtissent en vous les demeures éternelles ! En l’Amour, dans
l’amour, élevez vos cœurs,  vous vous bâtirez des ailes et en le Ciel de
Dieu, apprendrez à voler.  Il n’est rien de plus doux que l’envol, il n’est
rien de plus beau que l’appel de l’envol, il n’est rien de plus magnifique
que l’appel de Son Cœur ouvert !



Envolez-vous vers le Magnifique,  LUI, qui sans cesse vous appelle pour
vous nourrir de Son Pain de Vie et vous mener aux portes éternelles du
Salut. Le Salut est délivrance, l’homme loin de la luxure des sens prend
l’envol en Terre de Dieu.
Soyez tous des monastères intérieurs qui abritent en leurs cœurs l’Hos-
tie cachée, l’Hostie offerte, l’Hostie donnée, LUI, l’Hôte de chacun de vos
cœurs. Venez, goûtez au parfum d’ivresse et l’ivresse vous habitera et
vous serez justifiés en LUI, notre Sauveur.
Qu’il est bon de vivre et d’aimer dans l’abandon et le don !
Ô, si tu savais combien je me réjouis ! La réjouissance est notre pain
quotidien, la réjouissance est notre envol.

Travaillez le cœur à Cœur et la voie s’ouvrira pour vous et vous vivrez la
délivrance et vous serez libérés de tous les mensonges, de tous les fai-
seurs d’histoires, de tous les saltimbanques, des sarcasmes, de tous les
voleurs, de tous les malfaisants ; loin d’eux, votre cœur volera et votre
esprit  s’élèvera.  Ne goûtez pas aux plaisirs  sans vie  du monde et  le
monde ne vous accaparera pas. Venez avec nous savourer l’Enseigne-
ment du Père et vous accéderez au Royaume de la Vie,  la vraie Vie,
l’unique Vie qui a pour nom AMOUR.

Katia, en le Soleil de Dieu
Katia sur le chemin des montées

Dors, enfant, dans le silence du monde, l’âme éveillée aux merveilles du
Très-Haut aimé !

[23h30]

[K] Oui, bien sûr qu’il y a des chutes, mais cesse de battre ta coulpe à la
manière humaine, tu fais le jeu des démons. Et élève-toi vers le Soleil de
Dieu ! Les regrets ne bâtissent rien, ils enlisent. Tu es tombée ? Relève-
toi, il est temps de grandir et d’apprendre à aimer.
Vois  le  Soleil  levant  qui  à  l’horizon  attend  chacun  de  Ses  enfants.
L’Amour n’écrase pas, Il envole.
L’homme est pareil au petit train qui gravit la montagne, c’est dur mais
il arrive toujours au sommet, la persévérance est son alliée.

Attention ! L’orgueil prends toujours sa part de réjouissance mais celle-
ci enlise et embourbe, elle est comme la glu qui colle aux semelles et qui
englue le pas.


